
S. - JUDE ET GRAZIA.

N'offre pas les traits séduisants
D'une épouse, de beaux enfants
Les orphelins sont sa famille!
Dieu seul son maître! et la forêt,
Témoin de son ouvre féconde,
Pour ses yeux a bien plus d'attrait
Que tous les palais de ce monde!
Déjà de ses deux protégés-
Dans sa vive sollicitude,-
Les destins par lui sont jugés:
Au sacerdoce il donne Jude;
Et la sensible Grazia,
Ceignant le bandeau des Vestales,
Fuira les passions fatales'
Où plus d'une âme s'oublia,

Il voit,-se livrant -à son zèle,
Le vénérable Père André,-
Dans ses vœux un gage assuré
Du bon effet de sa tutelle!..,
Ainsi, dans les vastes pampas,
Par le prestige du mirage,
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